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Je me propose maintenant de présenter au Tribunal 
le chapître relatif à la propagande. 
lorsque nous avons parlé au Tribunal du travail 
Définition obligatoire et du pillage économique, nous avons dit et 
qu suj eT. 
L' orienta- nous avons démontré que les allemands avaient prélevé 
tuelle. les disponibilités de main-d'oeuvre,de marchandises et 
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nation de matières premières daps les pays occupés. Ils ont vidé 
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res men- ce pays de leursróserves,Zt bien, de méme les allemands 


ont procédé à l'égard de l'acquit intellectuel et moral, 





ils ont voulu saisir et éliminer les réserves mentales. 
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Cette expression de "réserve mentale" qui est extrêmement 
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significative, n'a pas éte choisie par l'accusation. Je 


l'emprunte aux allemands eux-mêmes. Je cite au Triounal 
un nouvel extrait d'un ouvra«e qui a été produit comme 

document sous Le de la documentation française. C'est 
le livre du Docteur Freidrich DIDIZR, préfacé par SAUCKEL, 
édité par le Parti Nazi et intitulé : "Travailler pour 


l'Europe". ce livre comporte un chapitre intitulé "Orien- 


tetion spirituelle et assistance sociale." L'auteur s'oc- 





cupe de l'"orientation-spirituelle" pour les travailleurs 
étrangers qui, per millions, ont été amenés de force 
dans le Reich. 

Cette préoccupation à l'égard d'un élément aussi 


important de la population des pays occupés est déjà 


remarquable en elle-même. Mais il est d'autre part évident 
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que cette préoccupation est gc inérale à l'égard de tous 
les habitants des pays occupés, l'auteur s'étant simple- 


ment limité à son sujet. Je cite : 


La méthode d'orientation spirituelle de l'ouvrier 
" étranger n'est pas aussi simple que celle employée 
envers son camarade allemand. L'élimination, par 
" emple, chez Le travailleur étranger des réserves 
" re pA: est de Le pius haute importance : l'étran- 
ger doit s'habituer à une ambiance de travail qui 
" lui est inconnue. Ses idées sur le monde doiven 
H être expurgées. Les "scri gy des ressortissants 
" d'Etat ex-ennemis doivent être activement appe 
" battues comme la gend station de Sn ions étran- 
" peres + 
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Dans les pays occupés, les Allemands ont entre- 
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tuer les conceptions nezies. Tel est l'objet de la pro- 
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ailleurs dans l'article cité que l'on se préoccupe avss 


de l'orientation intellectuelle de l'ouvrier allemand, 


Quand on parle aujourd'hui de la proprgande nazie, 
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point mé- souvag& on est tenté de minimiser l'inportance de cette 
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temps des procédés plus discrets et souvent habiles. 

D'un autre point de vue, les affirmations les 
plus grossières sont celles qui portent le plus sur Les 
esprits simples. 

Enfin, nous devons penser que si les Allemands 
avaient gagné la guerre, ces écrits, ces films que nous 
trouvons ridicules auraient constitué, dans l'avenir, no- 
tre principale et bientôt notre seule nourriture spiri- 
tuell b a 

Une autre remarque que l'on fait souvent, c'est 
que la propagande allenanae n'a obtenu que des résultats 
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très faibles. Zn effet, ces résultats sont tout à fait 
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tient compte de l'enver- 
sure des moyens dont elle disposait. Les peuples asservis 
couté les informations et les exhortations 
des Allemands. Ils se sont jetes aans la résistance Nais , 
là aussi, il faut considérer que la guerre a continué; 
que la radiodiffusion des pays demeurés libres faisait 
une magn it1 que c onurecpropag: nd Q et Qu 'enfin los alle- 


` a $ et - - ` D 7 E p " ee TER eg ze A , LU en 
mands ont SuDi assez rapidement aos revers militaires. 
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ai los évènements avaient été autres, peut-6tre 
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Les slogans de 1a propagande nazie nous paraissent 
moins puériles et moins ridicules quand nous sonseons aux 
quelques misérables qui; à cause de cela, se sont enrólés 


c 


dans une légion ou dans les Waffen SS pour combattre contre 
leurs pays ot contre l'humanité. La mort de tels de ces 
hommes dans ce combat déshonorant ou après leur condamna- 
tion a sanctionné leurs crimes. Miis la propagande nazie 
ost responsable de chacune de ces morts et de chacun de 

ces crines. 

Znfin, nous ne somnes pes sûrs de connaître exacte- 
ment aujourd'hui les véritables effets de la propagande 
nazie et de pouvoir mesurer le préjudice qu'elle nous a 
porté. Les nations comptent leurs blessures apparentes 
mais la propagande est un poison qui se dissout dans l'or- 
ganisme mental et laisse des traces indiscernables. Il ya 
encore des hommes q.i, à cause de la propagande qu'ils ont 
subie, croient peut-être obscurément qu'ils ont le droit 
de mépriser ou d'éliminer un autre homme parce qu'il est 
né juif ou parce qu'il est devenu communistes vu à 

at Lib PR . * ces hommes sont demeurés 
ices ot en même temps des victimes du nazisie. 
Un de mescollègues a exposé que la santé physique des peu- 
ples occupés avait été éprouvée. Leur santé morale apparaît 
comme plus robusto, mais elle méritera pendant un certain 
avenir encore une attention anxieuse. 

Pour ces raisons, le Ministère Public français a 
estimé qu'il y avait une place dans ce réquisitoire pour 
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le chanître de la propagande. La propagande est une entre- 


-7 — 
ii L 























prise criminelle en soi. Elle es 


la condition spirituelle, selon la 


de MENTHON, mais elle est aussi un 


tance aggravante do l'ensemble des 
nozies puisqu'elle on préparait le 


devait en maintenir le succès. Elle 


les allemands eux-mêmes - de nombreuses citations 
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quent, comme une des armes los plus 
totale. Elle est plus psrticuliérem 


aspect de la germanisation que 


Je dois ajouter que la propagande 


développée constamment pendant 
des surfaces considérables. £Lile 


arts 


variées. Il ne s'agit donc pour nou 
ques traits principaux et de citer 
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entreprise contre 
définition de wonsieur 


et une circons- 
entreprises criminelles 
succès et puisqu'elle 

a été considéré par 
l'indi- 
sûres do la guerre 
ent un 


moyen et un 


étudions en ce moment. 


allemande s'est 


s que de définir quel- 
seulemont quelques 


ment du point de 
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personnes ou Gc 
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organisé des services 


ra, : ~ 1 ^y ^ vno pg a nz npt ama - EEE Wem L "e 
oiiiciols ae ronagatria dans un département ministériel 

` e -y ms m X Á J E. a `~ ] ? e | e L i 
denuis 933, sous le titre do " winistére de L'instruc- 


VA N 


TAT, 
LI 


L «9 V. 
tions importantes, 


Mais ce ministre 
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démontrerons que pour ce qui 
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même la participation du cabinet tout entier. 

Le Parti a également pris une part active dans 
ce qui concernait la propagande. Enfin, je mentionne 
dés maintenant que dans les pays occupés les Comman- 
dements militaires ont constitué des organismes de pro- 
pagando qui emt dÓplepé «no Ap deer ar. CPU 
EED LR LL Wo» 


le Commandement militaire allemand a exereé des attri- 





butions tout à fait différentes de ce que l'on consi- 
dère normalement comme les attribtions militaires. 


Par cette extension anormale de leur action, 





les Chefs militaires et le haut commandement ont jus- 
tifié, en dehors des crimes commis dans le cadre de 
leur compétence directe, l'imputation de responsabili- 
té solidaire qui est .i — '. v énoncée contre eux 
dans l'acte d'accusation. 

Aspeet né- La propagande allemande présente toujours deux 
aspect po- aspects conplémentaires. Un aspect négatif et un as- 
Sitili do 


la propa- pect positif. Un aspect négatif ou en quelque sorte 
ganu Ce 





destructeur : il s'agit d'interdire ou de restreindre 


certaines libertés, certaines possibilités intellec- 





tuelles qui existaient auparavant. Un aspect positif 
il s'agit de provoquer la création de documents ou 
d'instruments de propagande, de divulguer cette pro- 
pagande, de l'imposer à la vue, à I*odYs4à la pensee. 
Cette dualité de la propagande rostrictive et de la 
propagande constructive existe dans les différents 


domaines de l'expression de la pensée. 
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Jère Section - Réunions et Associations 
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Il eonvient tout d'sbord de faire une mention 
spéciale des mesures prises per les Allemands, dans 
les pays occupés, pour supprimer la liberté de réunions 
ou d'associations, le sujet concerne à la fois le pro- 
blème des droits politiques et celui de la pensée. En 
France, une ordonnance du 2I Août 1940 parue au Journal 
officiel des ordonnances allemances du I6 Septemore 
1940, interdit toute réunion ou association sans une 
autorisation de l'administration militaire allemande. 

Il no faut pes croire que les allomends n'aient 
utilisé leurs pouvoirs qu'à l'égard des associations 
et groupements qui leur étaient hostiles ou même dont 
l'objet était proprement politique. Ils désiraient évi- 
ter toute propagation d'une influence intellectuelle 
ou morale qui ne leur fût pas directenent subordonnée. 
Je produis &u Tribunal, à titre de simple exemple, 
une lettre du Militärbefehlshaber du I5 Juin 1941 
maintenant l'interdiction des scouts de France. 

Par contre, les Allemands ont naturellement au- 
torisé divers groupements, qui réunissaient un faible 
nombre d'adhérents, et qui précondsaient la politique 


dite de la collaboration. 
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Même pour les associations ou groupements qui 
devaient avoir un caractère de droit public, les alle- 
mands n'ont donné leur autorisation qu'à condition de 
pouvoir exercer non seulement leur contrôle, mais 
véritablement leur influence sur ces formations. Voici 

p Lind 
deux exemples. D'abord 1e document N° EE qui est une 
lettre du Ailitärbefehlshaber du I? Décembre I941, a- 
dressée au "Délégué Général du Gouvernement francais". 


Il s'agit de groupements de jeunesse. 
Kog A L9) 





" Io Secrétariat de la Jeunesse nous à fait part 
" dans sa GO ommunication du II Novembre 4I - N91I685 B, 
ccupé des 
t 


" de son intention d'organiser en pays OC 
4 
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" "Centres sociaux dé M (UM i don Sera 
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" de donner à la jeunesse une tion civique et 
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" de la sauvegarder de la decon sition morale qui 


" la menace. La création dos centres sociaux de la 

" jeunesse tout comme leur organisation, doivent être 

" autorisées par le Commenüsent en Chef des Forces 

"n yilitaires on France. Avant de pouvoir prendre une 

" décision définitive quan à la création de ces cen- 

, il apparait indispensable que de plus 

tails sole: 1t fournis au sujet notamment 
nte | ans les diverses 
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Voici maintenant le document HH: deit C'est une 


note rendant compte d'une conférence tenue le IO Novem- 
bre 1942. Cette note figure dans les archives du 
Gouvernement français. Il s'agit d'un entretien entre 

E Services allemands et services français au su- 
jet de la corporation paysanne, que Vichy se proposait 
d'instituer. 
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Je lis : 


" Monsieur Schroeeckh a provoqué cette réunion pour 
t "M s e ^ i H >, 4- © 
connaitre les [| nnes qui seraient à la tete 
différents services techniques de la Corpora- 
! | ' 
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.... Monsieur Schroeckh re vient sur la q estion de 


" la Présidence đe la Corpor ation paysanne. À son 
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"avis, il serait bon que le ministre de l'Agriculture 
"on fût lo Président, et Monsieur Caziot le Vice-Pré- 

e Ai REN, Et plus loin : 

li 

",... Monsieur Schroekh dit qu'il faut avant tout que 
"lo Ministre de l'Agriculture.en liaison avec la Corpo- 
"ration paysanne ait la pouvoir effectif d'imposer sa 
"politique aux paysans de France. Il importe donc que 
"toutes les associations qui existent à l'heure actuel- 
"le soient ou dissoute ou incorporées..." 


^ 


Nous voyons ainsi que les prescriptions allemandes 

en matière de réunions et d'associations étaient, non seule- 
ment une entrave aux libertés publiques, mais un moyen effec- 
tif pour les allemands de resserrer leur emprise sur la vie 


économique et sociale du pays. 
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ce qui concerne le livre 


ont, conformément à 


d'une facon habile, en essayant 


res de contrainte sous corto ines 


thode, que nous 


plus particul 
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objet de séduire. 


Les Allemands tenaient, 
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Par la suite, la répartition du 
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La premiére mesure des allemands a été de re- 
tirer de la vente un certain nombre de livres déjà 


publiés. C'est l'objet de la Liste OTTO que nous 








présentons au Tribunal comme document N° Ze? 


L'habileté des allemands a pu ici créer une 
équivoque en présentant ces ouvrages eommenretirés 
de la vente par les éditeurs ou interdits par les 


autorités allemendes! 


|! cette première liste OTTO est 
3 £s ena cC a 5; TOAÀ az a — sin [5d | 
datée du 28 Septembre I940. Elle comprend 4 di 


volumes, dont un certain nombre seulement sont rela- 
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sérieux, traitsye€ de l'Allemagne et de l'Europe Cen- 


Telle qu'elle est cette liste a pu cependant 
être considérée comme une mesure assez limitée, et 
c'est pourquoi les éditeurs ont préféré l'accepter 
plutôt que de se révolter, se disant qu'au prix d'un 
sacrifice somme toute assez minoe, ils sauvegardaient 
la plus grande partie de leurs stocks et, pour l'ave- 


nir, des possihilités encore étendues. 


En réalité, cette mesure que eertaines person- 
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et tres impor- 


inadmis- 


s des pays 
ensée litté- 


raire même classique : il était encore d'une plus gran- 
de perversité, de le faire non pas au nom de nécessité 


militaire et d'ordre public même mal compri 


nom de leur propre intérêt. D'autrepart, du 


allemands, ils atteignaient un résultat 
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roctour œ Commerce Intérieur au Ministère dc la Pro- 


eil Kä ` 


duction Industrielle, ancicn dirocteur&i Comité d'or- 


^ 


ganisation dos industries, Arts ot Commerces du Livre, 
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Co document ost accomp'gné d'annexes, Je ne le citerai 


pas au Tribunal, Je mentionne seulement d'après Les 


indications qu'il fournit, los précisions suivantes, 
En 1942 la consommation Cotalecäu papieri 
représenté 28% do la consommation moyenne d'avant guerre, 
* or, l'édition a disposé d'un contingent d ior égal 
sculement à 15% de son contingent d'avant guerre, En 
1945, los proportions sont rospoctiv nt de 25% pour 


CN. à ^ "^S e nS +— 3j 473 d Yyy = + + aen + [NN CH va A et nm 
E: Il nous faut indiquer maintenant, Que sur eds con- 
L 


` è 2 A. c: 1 = 1 E S d = = à Së: _ » ] 3 e S CH 
tingents très restrcints d nier pour l'édition fran- 


4*3 bk E e s 
] "m A $ y A ^ VALL ( d it J | er ] 3 p 3 
E 
"mm ` ^7 1] Í +. | pu ^ f 
u LIIXIUU L Ul Le Dnnoezxo 4 u dGocu n Poe 














EF/MR =- 212A 


s.. document pré- 


EF/MR = 2120 


JALMA 


I5 

440 6 
cité No. EE Cot annexe ost une noto"reïntive 
à un entretien du 31 mai 1944 à la Fropagandn Ab- 
teilung avec MM, WINTERMAYER et KOTTE! MM, WINTER- 
MAYER et KOTTE sont dos fonctionnaires de la Pro- 
pagande Abtcilung ot il s'agit d'une conférence te- 
nue entre eux ot los répartiteurs française 

"MM, WINTERMAYER et KOTTE font connaitre quo 
la Propaganén Abteilung estime avoir besoin chaque 
mois de 180 tonnes de papier, Comme elle n'en recevra 
du Répartitour quo 50 au maximum, et probablement 
beaucoup moins à partir du mois de Juin, elle envi- 
sage do prelover le supplément sur le stock des édi- 
teurs ou les importations do Finlande", 

Je lirai également une scule phrase de l'annexe 
II, L'annoxe II est uno lettre du lilitarbofolsbabor 
au Ministre do l'Economie Nationale ot dos Finances 
à la dato du 28 Juin 1943, Voioi cette phraso qui 
est particulièrement significatives 

Notamment au cours du mois de mars que vous 
mentionnez spóci^loment, il n'a pu être attribué 
aux éditeurs nucune quantité sur la production cou- 
rante, étant donné que l'on avait besoin de celle-ci 
pour los buts de propag^nde importants", 

Nous on venons ninsi au deuxième élément, à 
l'élément positif, de la propag"ndo allemande, Cet 
Élément positif s'est manifesté, encco qui concerne 


lo livro de doux mières, 
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D'une part, los allemans, maitres du papier, ont 
favorisé los éditeurs ot los auteurs qui voul^ient 
publior dos ouvrages directement ou même indirccte- 
mont favorables à l'influcneo 211emondg, anthologies 
prétendüment européennes, études de problèmes poli- 
tiques ou historiques dans un sens conformiste, 

En raison de lo répugnance de la plupart des écrivain: 
ot des éditeurs, cette production n'a jamais été abon. 
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D'autre part, los Allemands ont justement pensó 
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qu'ils pouvaient être micm servis que par eux-mêmes, 
Ils ont produit des séries d'ouvrages et de brochu- 
des écrits dans la langue des pays occupés ot notam- 
nent en français, Cotto littérature est très abon- 
dante, très variée, et dans l'ensemble tout à fait 
aussi n'eattirait.elle que peu de lec- 
teurs, ct co fut cortainoment une des dépenses les 


plus inutiles parmi les sommes énormes que la propa- 


gande nazie a dissipes, Elle développe les thèmes 





usuels, propagande pour le travail en Allemagne, an- 
anticommunisme, critique do la démocra— 
tio, calomnies haineuses contro l'Angleterre et con- 
lement indiquer ici 

un trit caractéristique desprocódés hypocrites ic 
la propagande allemande, 
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. ee titre d'exemples, 


Comme il s'agit d'ouvrages publiés, je ne les dépose 
pas comme documents, Ces P#rochures appartiennent à 
une collection intitulée s l'Angleterre sans masque, 
Les premières que voici portent les numéros 4,5,6, et 
9 de cette collection , Ecrites en français, elles 
portent comme indication d'édition $ 

Office d'information allemand, Berlin, 1940, 

Il n'y a donc ici aucun camouflage, Le lecteur 
est prévenu qu'il a entre les mains une marchandise 
officielle nazie, 

Voici d'autre port, le No, II de la même collec- 
tion, intitulé "Me @alvaire de Chypre", Il porte 
cette fois comme mention d'édition : "Maison Inter- 
nationsle d'édition - Bruxelles", 
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stagit pourtant de la même série de publica- 
tions de 1! êffico allemand, mais présentée cette 
fois comme venant de Belgique, Das ce cas, le lec- 
teur peut être encore prévenu par le nom allemand de 
l'auteur e Reinhard WOLF. 

Voici, enfin, une brochure intitulée : le racte 
contre l'Europe, signée Jean DUBREUIL, portant óga- 
lement la mention : "Maison Internationale d'édition 
Bruxelles, Nous savons par la confrontation que je 
viens de faire, que cette firme désigne la propa- 
gande allemand, Mais le lecteur non próvenu peut 
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ssscensure sur les nou- 


volles d'interêt militaire est conforme aux rêgles 
et usagos de l'occupation, M.is la censure allemande 


ne se limitait pas aux süjéts d'ordre militaire ni 
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même à ce qui pouvait concerner l'ordre public, Elle 


s'étend it à tous les sujets, ce qui démontre bien 
la volonté des allemands de contrôler et d'influencer 


toutes les manifestationside la vie nationale, Je 
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naux. ne série de ces notes a été retrouvée dans Les 
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la Tribunal le verra, certaines de ces notes portent 
lo cachet de la Propa«onda Abteilung ou du service de 
consure, Une autre porte la mention "ob I5 libéré 
téléphoniquement? Les photocopies sont reproduites 
d'anrès los originaux déposés à la Bibliothéque Natio- 
nale, D'autre part, le Comnissariat à l'Intérieur du 
Gouvernement Français à Alger avait pu obtenir des 
com-te-rendus non révisés de ces conférences. Nous 
roduisons deux d. ces notes sous les numéros : 
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pt OT 3353 d'après les archives du Gouvernement 
Ces documents renrođuisent nour chaque évènement 
los thèses officielles de l'Allemagne. Je ne lirai 
que deux courts passages qui sont significatifs de la 


> K. f (7 ` ^w " ^r 5 e ^ a ct ma B a 4 ^" Ca ` , ' K ` 
méthode allemande, toujours soucieuse d'éviter que la 


A! 
re 
p 
r 


D * * ër (7 71 en i$ - ^ (^ 4 eg 78 | 4 E. e ^ K e = f ` 
LIYODARganat n'ap) oraissc d'ur i^con trop évidente et 


ki cu dise Voici un passade du document numéro 
al 2, page 5 p paragrapho 8 eese Il s'agit 
d'une note relative à une conférence de presse du 25 
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" Le Docteur LICH fait une remarque destinée sur- 
tout à la presse de province. Le petit format nuit 
évidemment à une bonne présentation des informations; 
mais ça n'est pas une raison pour faire preuve , en 
plus,de pauvreté d'esprit et de manque d'imagination. 
On comprendra que, si tous les journaux donnent les 
mêmes titres, les mêmes sous-titres; la même présenta 
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désirersis maintenant indiquer au Tribunal 


de los autorités 


presse, 


allemandes de propagande tenaient des conférences 
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Puisque nous avons ainsi abordé la question 
culturelle, je désirerais citer encore au Tribunal 
un texto qui exprime clairement l'attitude allemande 
à l'égard de l'art francais. Il s'agit d'un article 
paru dans le journal : " National Zeitung " du 17 
Juillet 1942, je ne le produis pas comme document, 


mais comme simple citation : 
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" Puissances centrales " , pour reprendre l'ex 
pression de l'écrivain, devaient donner les impl- 
sions que suivralent'avec modestie " , les autres 
pays. La germanisstion ne devait pas s'arrêter 


même aux limitesd de domaine qui est celui du rêve 


et de l'imagination désintéressée 
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4ème partie, 


LE CINEMA, 


Les Allemands ont manifesté pour le cinéma 
une sollicitude toute particulière. Je vais d'a- 
bord selon mon plan habituel, en examiner l'aspect 
négatif et restrictif, 

Naturellement, dés l'occupation, les Alle- 
mands interdirent un certain nombre de films déja 


existants, d 


Il n'y a pas eu à ce sujet de liste officielle 
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imprimée comme pour le livre, mais des instruc- 
tions administratives, 

Je produis implement à titre d'exemple le 

def 

document No, LES qui est une note du Militarbe- 
fehlshaber refusant l'autorisation de projeter 
le film "Légions d'honneur" pour raison de princi- 
pe, dit la note, Il convient de préciser que ce 
film n'avait nullement trait à la guerre franco 
allemandes il traitait un sujet colonial et répon- 


dait à un sentiment sim,lement triotique, rour 
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mieux assurer leur contrôle, les Allemancs avaient 
d'ailleurs promulguó une ordonnance du 17 Octobre 
4A 
nd * e e e ` e 
1940 prescrivant la saisie des négatifs de films 
fabriqués après le ler Janvier 1939. 


Les interdictions ne se limitaient pas à des 


films de guerre ou de caractère politique ou même 


— 0035 








ITT 


EF/UR = 2127 29 
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à des films ayant un aspect patriotique, comme 


celui que je citais tout à l'heure, Elles avaient 


de faciliter le placement des films allemands, Dans 
cet esprit Les allemnasééèetèrent une ordonmance 
du 2 Msi 1941 publiée au Journal Officiel des or- 
donnances allemandes du 25 mai, No, 54, sous le: 
titre: ordonnance relative à l'assainissement du 
marché du films 
que Je produis comme document No, set [dij 
Cette ordonnance, dans son article 1, retire 
de l^ circulation tous les films parus avant 1957, 
Si d'une part ils interdisaient des films déjà 
produits, les allem^nds soumettaient à 13 censure 
les films nouveaux, Cette censure se superposait 
à celle des autorités françaises de Vichy Cette 
mesure, en matière de cinèma constitue une arme 
particulièrement efficace, car elles s'exerce après 
la fin de la production, Elle peut donc faire per- 
dro au producteur toutes los sommes qu'il a inves- 
tios et qui sont ici beaucoup plus considérables 
que s'il s'agissait d'un livre, Je vais lire sur 
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ce point 2u Tribunal un extrait d'un document que 
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je présente sous le No, >. C'est un affidavit 


de Mr.Pierre BLANCHARD président du Comité de 1* 
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ration du Cinéma français: 

"Ces mesures comprenaient trois consures, Deux 
"de cos trois censuros étaient exercées par des o m- 
"missions françaises nu soin du comité d'organisation 


de l'industrie française, La lère de ces deux censure: 
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" exaninait le projet initial du film, c'est-à- 
" dire le traitement ou la synopsis. La deuxié- 
" me examinait le découpage et les dialogues 

" ayant le premier tour de manivelle. mais la 

" troisième était allemande et n'intervenait oul 
" après la dad A re de l& copie — du 

" film, c'est-à-dire après la réalisation était 
" définitivement achevée. C'était un moyen dia- 
" bolique de tenir le producteur dens un état de 
- crainte et d'incertitude de nature à paralyses 
" toute tentative d'émancipation. C'était un ris- 
" qua terrible qui lo menaçait après des dépenses 
" considérables, d'être mis dans Li"? iupossibllitó 
" d'exoloiter la production." 
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rogatives à un tel point que lorsqu'elle s'était pronon- 
cée, les allemands n'admettaient pas que la censure 


4 française yut intervenir. Voici à ee sujet un document 
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nu cours de ces derniers temps los services ad = 
1istratiis fran Í'Ais ont, à plusieurs reprises, 
" pris le droit d'interdire aux jeunes gens le 
pectacle de films qui avaient été autorisés 
sans aucune restriction par Section de Pro- 
" pagande en France. À ce sujet, on fait remar- 
: 


FJ ct 
n^ 
b 


- v^ n " - m~ "A ^c e T Je 
" | que la censure des films en territoire occu- 





, » . e dues T SR Le ru e , . » d m 
T pé français incombe exclusivement à la Sec- 
^ tion de Propagande en France en vertu de 
^ » das à mr ec M \ : ( ` n 
z l'ordonnance du Commandant en Chef des For- 
: $ 4-64 TA aov a Ay ^ 1 1 ` 2 
" ces militaires en France du 9-9-40 - VOBIE 
e" C^ P^ 1 -~ " "a «r € me AN 1 A f E Li 7 3 | c3 = ^ / j C 
" a 80. Dens l'examen de censure, les services 
" llemends ne tiennent pas seulement compte 
e , ^ j a E Td A. äi , - = sn dd | "e Gë A 
" desintérêts de la Puissance occupante, mais 
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Š ils considèrent également les autres points 
8 de vue de la censure, en particulier celui 


e do savoir dans quelle mesure le film peut 
e $tre ou non présenté aux jeunes gens. 
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" En conséquence, aucun besoin ne se fait 

" sentir d'une censure GX rege par les Autorités 
administratives françaises en territoire occu- 
LE ('adniriétsatkon fran aise n'a pas non plus 
" le droit ET E Um film autorisé par les 

" services allemands ni même de ne l'autoriser 

" aux jeunes sens qu'avec une certaine restric- 
"von, T 
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La censure des filns exercée par la Section d 
" Propagande (Propaganda Abteilung) n'admet pas 
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" non plus une appréciation analogue à une censure 
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" en particulier, par los autorités religieuses. 
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" ou d'autre facon intordisent publiquement des 


" films autorisés par le censure allemande. 
" On est prié d'aviser en ce sens les cercles 
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ime d'interdiction et de 


Jusqu'en 1942, ce re 


censure n'existait quo pour la zÓno occupée de la 
France., Après l'invasion do la zÓne non occupée; les 
allemands l'étendirent aussi à cette zône, Ils inter- 
dirent alors un certain nombre de films qui avaient 
pu être tournés on zône libre, depuis l'armistice, 
sans passer par leur censure, Cette pracique ot: Et 
d'autant plus illicite que les allemands ont tġujours 
proclamé qu'ils n'occupaient pas le deuxième zône et 
qu'elle était simplement une zône "d'opérations"; 
14111 
Je produis 2u Tribunal un document Wo, SC 


qui ost une noto circulaire de Lo rréfecture du Rhône 


figurant dans les archivos du Gouvernement français. 


"J!oi l'honneur do vous transmettre sous ce pli 
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5 listes do films dont li projéctiôn' est interdite, 
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"La première de ces listos est interdite dès a 
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résent, la seconde à partir du ler Déc. 1945 et la 
"troisième à partir du 5 janvicr 1944, 

"Je vous prie de prendre toutes mesures utiles 
pour éviter, le cas échéant, la rpojection de ces 
"bandes cinématographiques, 

"Vous aurez soin dc mo signaler sasn délai les 
ibfrections quo vous seriez appelés relever." 
Pour lo Prófet du Rhône 


l'Intondant de rolice 
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Suit l'énumération de 89 films, J'indique seule- 
mont au Tribunal à titre d'exemple, que parmi cos 
filis figure un film intitulé "Les doux Timides" ins- 
piré par unc comédie très connue de l'auteur LABICHE 
et qui est tout à fait sans rapport avec la politique, 
Pourtant ce film avait été produit à une date récente, 
et ne tombait pas sous les mosures de l'ordonnance du 


21 mai, Un autre parri les films interdits est "Jean 


de la lune", inspiré mr une mièce de Marcel ACHARD, 
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qui est considéré comme une oeuvre presque clas- 
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sique du cinéma français, 


4 
s 
er 
F3 
de 
Q 


s ajouter que les allemands intérdisaiont 
la projection des films «nglais ot américains, 

Par l'effot do ces divorses mesures restricti- 
vos la distribution cinómatocr^phique m France no 
di-posait donc que d'un nombre de films trés f ible, 
et qui diminuait toujours, tant par l'effet des or- 


dres successifs dcs allemands quo par l'exploitation 


S $ = E . , 
même qui était faite des dernières bandes autorisecs, 





Los 2llemonds ont pris cependant encore d'autres 
le Uno ordonnance du 

23 octobre 1940 interdit l2 production de films ge 
format réduit, Cette disposition diminuait la diffu- 
sion des films, En effet les films de format réduit 
sont tirés des films format standard ot destinós aux 
salles rurales, 


En dernier liou, en ce qui concerne la produc- 


tion il faut noter quo les allemands dispossicnt, 
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e e Ai Spo saient, 


là encore do la clef de toute activité, à savoir la 
matière première, la pellicule., Sans doute il leur 

eut étó difficile de la refuser totalement à touto 
production française, Une telle attitude eut été con- 
traire aux apparonces qu'ils cherchaient à sauvegarder, 
et même à leurs intérêts immédiats, Mais nous allons 
voir comment ils arrivèrent à procéder par une suite de 
resserements successifs, Jo reprends à ce sujet le 
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axs d 
"o EE EEN do Monsieur Pierre 


document No, 
BLANCHARD et le lis quelques lignes: 

* "on peut üiro qu'en 1944 cot appareil de mort 
"ét. it prêt à fonctionner, 

rar des mesures successives (auxquelles échapptient 

los mai<ons de production d'inspiration :llemande, ou 
les maisons sllemandes camoufl5es en sociétés fran- 
caisses, telles que la Continentsle, Nova Film, eto...) 
los conditions de réalisation faites °ux producteurs 
français étaient telles qu'il lour était désormais 


inpossible:do continuer à produire norm-loment: Exem- 


ple une attribution pour un film, ao 16,000 métres de 





pellicule négative, ct de 10.000 kilowatts, co qui re- 
présente pour un film moyon la moitié du nécessaire", 
Nous venons de voir que les nutorités allemandes 
avaient assuré leur empriso sur la production des films, 
Elles procédèrent de même à l'égard des autres bran- 


ches dc l'activité cinématogrophique, l'exploitation 


Une ordommance du 9 Septembre 1940, parue zu 
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e ee PDRAruo au 


Journal Officielisllemand du 16 Septembre No, 7 sou- 
met l'exploitation do toutes les salles de cinéma à 
l'autorisation allemande, Unecordonnonco du 26 Novem- 
bré 1940 parue au Journal Officiel du "7 d:icembre 1940, 
No, 19 et intitulée “Ordonnance relative à l'organisa- 
tion professionnelle du cinéma", prescrit d'une façon 
générale l'obligation d'obtenir une autorisation alle- 
mande pour toutes les personnes qui exercent uno ac- 
tivitó professionnelle dans le domaine du cinéma, Je 
produis ces omdonnances, sons les lire au Tribunal 
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Enfin, en co qui com erne la distribution, l'or- 
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donnance allemande du 21 mai 1941, quo j'ai déjà pro- 
2. 
duite commo No, It 64-00 mporte une disposition très 


importante, Dans son nrticlo 2, elle supprime l'auto- 
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risation pour toutes les sons do distribution dont 
lo programme do location no comporte pas au moins 1^ 
grands films, Il s'agit donc ici do maisons qui avalent 


déjà obtenues l'autorisation, dans le terméscdecklor- 


donnanee du 2 soptenmbro 1940: cette autorisation leur 
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est retirée si ells ne justificnt pas qu'elles dispo- 
sont de 10 films, iourquoil cette mesure? rarce que, 
avec les interdictions et la censure, beaucoup de xal- 
sons ne pouvent faire tourner que quelques films, Elles 
devront donc former à moins que... elles n'acceptent 

dc distribuer des films allemands, c'est lo saul, mo 


yon qui leur permette d'éviter la ruino et le chômage 
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galement d'assuror la projec 
films français dont on dispose o 
encore. 


Voilà encore une m°nocuvre 
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de pression allcmande, On 


le, on crée la necessitó, on pou 


le consentement, 


¿ar toutes ces dispositions 
les allemends pr$p5raiont et om 


pour l'exercice de leur propogon 
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tion des f.uela ues 


u que l'on produit 


bien caractéristique 


contrainte matériel: 
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insi invoquer 


do droit ou 
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propagande s'exoroa, commo à l'habitude sous diffe- 
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rents aspects, los uns brutaux, lcs autres habilement 


En premier licu, los allemands n'ont jam^is hê- 
sité à imooser la diffusion de films do puro propa- 
g^nde, viclemmont con'r2ios au ntimont national 
des.pays cceupés. Jo civorai à titre d'exemple parmi 
beaucoup Ainutres, quolaucs documents rel:tifs à un 
film de propagande intitulés: "Face àu Bolchevismo" 
qui été diffusé pou )rès l'inv:sion de L!U,R,:,5, 
Cet exemple est significatif car il montre que les 
allemands ont imposé co film en France, non soulo- 
mnt dans la zÓno occupée ou ils avaient le pouvoir 


quoique que 
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occupi 
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l'occupation, 


co fut contrairo 


ecalomont 
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Voici à titre de document No, ISa} une lettre 


datée du 6 Septembre 1941, émanant du Militarbefol- 


(D 


shabor, Propaganda Abteilung, et adressée au Dél 5gué 


Général du Gouvernement Fransais en territoire ocnuu- 


pé. Je lis ce document qui est court.,..., 


Objet: Le film antibolchevistes Face au Bolche- 





"La section do propagande en France transmet 
avec la présente un exemplaire du film nomme ci- 


"dessus en priant qu'on le fasse parvenir au Gouver- 





"En même temps que l'on fera remettre le film, 
"on voudra bien insister ^ue l'exploitation de ce 
"film en territoire non occupé incomte au Comité 
"d'orgo^nisition do l' Industrie Cinématogriphique 


Française qui doit se charger d'assurer au film 


C'est done jusqu'en Afrique du Nord que les 


nllemands exigosiont de voir porter leur propagande, 





je produis comme document No, -LLi-4t-, lo Militar- 
te folshabor demande un compte rendus: 

"ftn so référant à la com munication ci-dessus 
‘mentionnée, la Section de rropa^g^nde en France de 
"mande qu'on lui fasse savoir si le film on question 
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foctivomont diffusé en zône non occupée et 


Lo Commandeur =- illisible (s.) 


Capi t: ino de Corvette 
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Ceci constitue l'aspect trutal et obligatoire 


On peut classer comme procédé de trars ition 
la main mise sur les Actualités cinématogr:phiques, 
Le procédé étàittíüiExobfulslbrubakcparssostaspócts 


et hypocrite en raison du masque français dont il 


était revétu, 


e en wei e Y Le 2 ` 2. ^ em A e P 
té France actualité fondée a ] suite A'une convon- 
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tion diplomatique du 1941, Cette société contenait 





d'importants cipitaux allemands 





En outre chaque bande était visionnée avant sa 
sortie par un officier de la Fropaganda Staffel, 

Voici maintenant l'aspect plus discret et plus 
insidicux de 1: Propagande allemande, Nous avons vu 
que les s11emands aviient interdit les films étran- 
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contrôle les salles de ciném, et obligó los dis 


cr 


ri- 
buteurs à disposer d'un minimum de films, Ils vont 
donc pouvoir et devoir diffuser des films allemands, 
Ils y trouvent d'abord un avantage commercial, puis- 
qu'ils se procurent ainsi des sommes versées en argent 
français. A cet avantage commercial s'ajoute un grand 
intérêt de propagande, "os allemanfs en effet, no 


connaissaient pas la théorie de l'indépendance do 
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essl'indópendanecoe de 


l'art, Los premiers grands films allemands imposés 


au public français 


facon très vive, 


dent Kruger", Le 
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tisémites, le 
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tent une sorte dc 


teurs ct qui sont 
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qui les accueillera souvent de 


"ie Juif Bass" et le " 


premier développe des thèmes an- 


thèmes ^nti-angl^»is, Tous 


s violentes et atroces qui revó- 


hystérique chez 
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stincts de la n?ture humaine, 
les allem^nds sont trop calculi- 


r aux français que des films alle- 


mands de propagande, ls lonnent aussi des films al- 
lemands de caractère principalement romnesque, D'au- 
tre part, ils entreprennent de créer une production 
cinématographique française d'influence allemande, 
C'est kà un plan beaucoup plus redoutable que colui 
de la simple diffusion de films allemands que Le 
publie francais reconn2issait fácilement comme tels, 
Cette production rs eudo-française sera développée 


par des sociétés cons tituées sous la forme lógale 
française, mais dont les c:pitaux sont allemahds, Le 
cas le plus typique est la Société bien connue dite 
"Continental" dont l'animateur était un allemand du 


nom de GREVEN, ancien aviateur qui avait connu l'ac- 
* gh. v , à SS + i 
cusé GOERING pendant la préc dente guerre, Cette 
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firme constituait un véritable trust, Le 3 juin 1942, 
elle a absorbé la Société cinómatirage^: :: Maurice 


qui était la plus grosse affaire de tirage cinéma- 


tographique de France, 
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De même elle contrôlait la société SOGEC, qui 
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avait entrepris sur un grand rayon l'acquisition de 
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nistérielle en mtière de proprgimes compétence 

pour nous veut aussi dire respons-^bilité. 

Le second est donné comme exemple d'une 
directive générale de l2 prop:g me llem:nde, don- 
née pour tous les pays et concernant un sujet im- 
port nt et ccr2ctéristique. 

Le troisième document est un compte-rendu 
Officiel das résult. ts de la propag^onde eu point de 
vue de la germnis:tion pour une °nnée entière dons 
un pays déterminé. 

Etant donné le petit nombre des documents 
e choisis, je dem;nder^i ^u "ribunal 1^ permission 

plus 
d'en lire des extr'its longs que les cit=tions 
habituelles. 
Le premier document est un Accord de col- 
l^borstion entre le Ministère des sff^ires étran- 
gères et le Ninistère du Reich de l'Instruction 
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sissensiËle de 


l'enseignement de l'allemand., Les différents change - 
De 97 ments ressortent de la comparaison ci-dessous des pro- 


grammes de 1935 et 1941, 
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En même temps furent abordés les travaux prépara = 
toires pour la publication d'un certain nombre de lectu 
res en classe, Pour completer cette série de lectures 

De 98 en classe un petit livre de chansons a été omposé, qui 
sera égàlement présenté au début de l'année scolaire 
nouvelle, 
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Il faut espérer de cette manière répandre la langue 
allemande en Norvège au delà de 1a,mesure necessitée 


De 120 par la guerre, et que, ainsi la base la plus importante 





sera eróeo pour un bien culturel permanent de la Nor vè- 


rour se rendre compte du contenu des hibliothèques 

et librairies en Norvège, on proceda à un contrôle de la 
p. L21 bibliothèque de l'Université à Oslo, de la "Deicnmanske 

Bibliotek" à Oslo (la plus grande bibliothèque populaire 
de la Norvège), des bibliothèques centrales de Fredrik- 
stad et de Tonsberg, de la hibliothèque populaire de 
Drammon ot de 12 autres bitliotaèaues populaires d'im- 
portances diverses, Certaines autres bibliothèques po- 
moindres furent tenues d'envoyer une liste de leurs 
livres allemands non techniques (même en traduction) et 
des livres concernant l'Allemagne, 

Grâce à ces contrôles on établit cinq listes do 
livres à interdire que l'on fit parvenir au groupe 


Schriftum de la section Propagande du Rolzhskommissariat, 
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Au cours des discussions sur le budget on poussa 
l'augmentation du poste "bibliothèques" ainsi qu'à la 
mise à la disposition des autorités d'une somme assez 
importante destinée à l'envoi à toutes les bibliothèques 
norvégiennes d'une série de livres allemands en traduc- 
tion norvégienne, 1armi ces livres, citons: Adolf HITLER 


p, 182 "Mein Kampf", Werner FICHT: "La Campagne de Norvège” 





lle discours du Reich skommissar TERBOVEN 25,9,41", "L'or. 

dre Nouveau en Norvège", "Bernard RUST: ";rincipes géné- 

raux de l'édueation en Allemagne" "La voix de l'Allemsgn 
e “Loètes allemands, ioósie et prose contemporaine", Neuf 


romans allemands (cette série est en train de paraitre), 


une série de nouvelle 


s, un certain nombre de livres pour 
enfants cinsi qu'une série scientifique, 
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Ce travail quifüt commencé en 1940-41 a été grâce 
à l'aide de membres dc la Wehrmacht, avancé l'année 
dernière de telle facon que dans toutes les paroisses 


e. 226 norvégiennes que l'on put toucher les regis tres de pap- 


- 





L ez dii S à xs S £ Rés Aen 2 4- 
tènes, de mariages et do décès ont Sté éxaminés et uti- 





lisés pour la recherche des noms allemands, 1ilusieurs 
milliers de fiches nous sont parvenues des différontes 
unités de la Wehrmacht et ainsi fut exploitée la prin- 
cipale netièmo en remontant jusqu'en 1840, Ensuite 11 
fallut examiner l'époque antérieure dont les registres 
d'église se trouvent dans les différentes archives de 
at, Les travaux ont été commencés récemment, Comme 


11 s'agit de centaines de volumes et que l'écriture 


un gros travail à faire, De plus en plus il s'avère 


que ce travail d'ensemble peut devenir important pour 
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e«sinportant pour 


faire reconnaitre que lo peuple allemand a le mérite, au 
cours des siècles, d'un apport de sang ininterrompu 

aux autres peuples, Pour compléter les résultats donnés 
par l'examen des registres des églises, on fera également 
des recherches Aans les nombreuses histoires dos familles 
norvógicnnes et dans les arbres généalogiques en vue 

de découvrir le sang allemand, En outre on a trouvé par 
hasar dans la bibliothèque Royale de Copenhague un ouvre 
ge qui contient une liste des officiers de sang alle- 


mend dans la mesure où ils btajiont au service de la Nor- 





vège, Cette documentation devra être photographiée et 





ensuite exploitée en même temps, Le Société Allemande des 
Recherches par l'intermédiaire du service de l'Hérédité 
a donné pour ce travail la somme de 2000 RM, D'autre 


apt lo Reichsfuhror SS s'est déclaré sur une suggestion 
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SS, prêt à aider ces 
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Les passages que je viens de lire sont ređi- 


gés dans le style banal G'un rapport 5iministr^tif. 
Je crois cependant qu'ils prlent à l'imaginstion 
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lon^ine de notre vie ne lui est Trænger. kien de 
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Elle prétend à devenir uno sorte Ge colonie peniten 
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